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M erci Jacques. Trente ans après, les fondations tiennent. Nous sommes plus que jamais les 
murs porteurs de l'héritage que tu nous a légué : cette belle Amicale. Si les valeurs que 

tu as insufflées sont solidement ancrées en nous, nous les devons effectivement à notre Nation 
et à notre Armée de l'Air. Nous leur avons certainement beaucoup donné, car on ne s'engage 
pas à moitié. Mais si elles nous ont beaucoup apporté, elles nous ont aussi beaucoup appris, 
notamment en termes de défense de notre Nation et de nos institutions dans le respect sans ré-
serve dû à ceux qui en ont la charge et qui s'en montrent dignes. 
Grands remerciements à vous tous, bénévoles au sens le plus noble du terme qui, à longueur 
d'année et dans des conditions parfois pénibles (sanitaires notamment), vous dévouez pour que 
vive notre Association, «... qui contre vents et marées, considérant le vieillissement des 
Troupes d'une part, ainsi qu'une certaine désaffection pour ce qui concerne l'esprit de corps, 
maintient le cap dans nos principes fondamentaux : Amitié, Solidarité, Convivialité. »  
J Le Guen . (C'est toujours d'actualité.) 
Grands remerciements également à vous, fidèles adhérents, qui en ces temps particulièrement 
troublés, et malgré les problèmes d'âge pour les plus anciens, soutenez sans faille notre Ami-
cale en son domaine social notamment. 
Le Conseil d'Administration se joint à moi pour vous souhaiter, pour cette année qui vient, san-
té et moments heureux au sein de vos familles et de ceux qui vous sont chers.  
Le vendredi 22 avril 2022, lors de notre Assemblée Générale, nous fêterons notre 30ème anni-
versaire. Nous avons déjà retenu la salle, le traiteur et l'orchestre. Adhérents, vos amis sympa-
thisants sont les bienvenus. Nous attendons tous ce moment de vraie détente et d'amitié.  

À très bientôt donc. Jean Boulade 

Il y aura 30 ans en cette année 2022 que s'ouvrait à nous notre premier journal :  
« Chers camarades, ce premier bulletin d’information me fournit l’occasion de vous retrouver tous et de faire le 
point des activités et des projets de notre Association naissante. À ce jour, plus de cent cinquante "Anciens" nous 
ont fait part de leur souhait d'adhérer, ceci montre le besoin de réaliser quelque chose ensemble dans le cadre de 
l'amitié et de la solidarité… »                                                     Jacques Le Guen Président Fondateur 25 février 1992  

L'Ordre du Jour, l'appel à candidatures et toutes autres informations vous parviendront par courrier séparé.  
À l'issue, nous partagerons le pot de l'amitié. 

Au menu : Sangria rouge, multitude d'amuse bouche et petits fours,  
Terrine de foie gras, Carré de porcelet confit, Risotto au parmesan,  

Fagot d'asperges vertes, Plateau de fromages, Salade verte,  
Vacherin vanille-chocolat, Vins, Café et son chocolat. 

Le bulletin d'inscription vous parviendra par courrier séparé  courant mars 2022 
 

 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 

 



En raison des contraintes sanitaires imposées, nous  avons dû 
repousser notre Assemblée Générale 2021, initialement pré-
vue au printemps dernier, au 12 octobre 2021 à 10 heures. 
Cette dernière s'est déroulée au siège de l'AAAG, en présence 
uniquement des membres du Conseil d'Administration de 
l'AAAG, cocktail et repas ayant été annulés. 
Au préalable, les membres de droit, à jour de cotisation, 
avaient reçu un courrier, internet ou postal, contenant notam-
ment le rapport moral et financier 2020 afin de pouvoir s'ex-
primer en faisant parvenir leurs remarques au Siège.  

Déroulement de la 29ème Assemblée Générale 
C’est donc à 9 heures 35, ce jeudi 12 octobre 2021, que le Pré-
sident Jean Boulade ouvrit notre 29ème Assemblée Générale :  
« Je déclare ouverte cette 29ème Assemblée Générale. Un grand 
merci à tous ceux qui ont participé à notre Assemblée Générale 
par courrier. Bienvenue aux nouveaux adhérents qui, nous l’es-
pérons, aideront à faire perdurer notre Amicale. 
Mais nous ne saurions commencer notre Assemblée Générale 
sans avoir une pensée pour nos adhérents et amis qui souffrent 
de maladie ou de solitude ainsi que pour leurs familles en ces 
moments difficiles. Enfin, pour honorer la mémoire des 
membres de l’Amicale disparus en cours d’année, à la mémoire 
également des victimes du terrorisme islamique, ainsi qu’à 
celle des militaires d’active tombés en service commandé en 
métropole ou lors d’opérations extérieures, nous allons mainte-
nant observer une minute de silence. Merci à tous ». 

Rapport moral :  

Présenté par Patricia Richou et René Léry 
Evènements douloureux : 
Depuis l'A.G. de 2020, nous avons eu la tristesse de perdre 24 
personnes par décès, dont 4 épouses d'adhérents. 
 

Effectifs : Les effectifs sont encore en baisse. Souhaitons la 
bienvenue à 8 nouveaux adhérents.  

Situation aux dates...  01/01/2020 01/01/2021 Bilan 
Contrats en cours 201 194 -7 
Assurés 283 268 -11 

Années Nouveaux adhérents Nombre d'adhérents 
2020 17 428 
2021 8 408 

 

Rapport financier: 
Présenté par Henri Lebraud, trésorier. 
Les comptes donnés ont été arrêtés au 31 décembre 2020. 
 

Vérification des comptes :  
Les comptes de l'Amicale, pour l'exercice 2020, ont été vérifiés  
le 23 septembre 2021, en présence du président Jean Boulade et 
d'Henri Lebraud trésorier de l'AAAG, par monsieur Jean-
Claude Lenoir qui déclare : « Ont été contrôlés par sondage : 

Voyages Loisirs :  
présenté par Jacques Demuth et Georges Ciofani 
Activités programmées en 2021 : 
Voyages :  
15 octobre                Cirque sur glace  
27 novembre            Musée BA118 Mont de Marsan 
02 décembre            Ferme Beslamou 
Loisirs : 
25 septembre            Repas sous toile (Tajine)           . 
11 décembre             Loto (Cazaux)               
Activités programmées en 2022 :  
Voyages : En cours d’élaboration avec les voyages "Frédéric" 
et les agences de La Hume et de La Teste de Buch. 
Loisirs :  
11 février              Choucroute (Cazaux)  
22 avril                        Assemblée Générale (Tir au vol Arcachon) 
11 juin                    Repas sous toile               
01 octobre              Repas sous toile               
10 décembre          Loto (Cazaux)     

Informatique et Journal :  
Site informatique/Internet : 
Pascal Martin confirme que le site internet est très actif. Le 
dernier mot du président a été consulté 104 fois à ce jour ! 
Georges Billa nous informe des divers articles sous presse pour 
le journal de fin d’année.  
Les prochains jeux des 30 ans de l'AAAG, figureront en annexe 
du journal N° 115 de janvier 2022. Un lot intéressant récom-
pensera l'un des auteurs (ou auteures !) de l'un des bons résul-
tats reçus. Le tirage au sort aura lieu au cours de la journée 
choucroute du 11 février 2022. Avec les félicitations de M. 
jeux, alias, Willy Chiale. Un très grand merci à lui ! 

Rapport social et AG2R  
Présenté par Daniel Ressiot : 
Les prélèvements des cotisations AG2R sont, eux, prélevés la 
première semaine de janvier et subiront une augmentation pré-
visionnelle de 4,62% par rapport aux cotisations 2021. 
Tarifs :  moins de 65 ans : 51,92€     –     65 ans et plus : 65,51€ 
 

Dans les courriers, mentionner le numéro du contrat /AAAG/
AG2R :A990567M ainsi que celui de votre contrat personnel. 
Toujours envoyer une copie des courriers à l’AAAG.  
 
 
 
 
  

Problème avec UNEO : contactez M. Louaazizi Rédouane . 
Rendez-vous par téléphone au : 06 70 23 68 05 
courriel : r.louaazizi@groupe-uneo.fr. 
  

Très important : Informez vos enfants de vos différents con-
trats et assurances. Une fiche réflexe est disponible à l’Amicale. 

Elections : Pour le tiers renouvelable du Conseil 
d’Administration.  
Emile Gardères est démissionnaire. Vu le nombre de nos 
adhérents, encore en baisse, et le statut (art 9), il a été dé-
cidé, à l’unanimité, de ne pas renouveler ce poste. 
Membres sortants faisant acte de candidature (07) : 
Georges Billa, Jacques Bize, Alain Bordères, Willy Chiale, 
Georges Ciofani, Jacques Demuth, Patricia Richou. 
Sur proposition du Président, et, à l’unanimité des 
membres du CA et des 84 adhérents  ayant voté par cor-
respondance, les 7 candidats sont réélus. 
 

Questions diverses : Néant 
L’ordre du jour étant épuisé, le Président Jean Boulade 
proclame la clôture de l’Assemblée Générale à 10 heures 
05 et invite les participants à la photo souvenir. 

-  le registre de comptabilité,  
-  le registre particulier, (voyage, lotos et autres activités) 
-   le dossier des pièces justificatives. 
 

Le rapprochement des pièces justificatives, des recettes et des 
dépenses, des chiffres mentionnés dans le Registre de Compta-
bilité ne présente pas d'erreur ou d'anomalie ayant été consta-
tées, je certifie l’exactitude des comptes et approuve le bilan 
financier ». 
Sans opposition, le bilan financier est approuvé à l’unanimité 
par l’Assemblée Générale qui donne quitus au Conseil d'Admi-
nistration pour la gestion de l’année 2021. Merci à tous. 

Celui qui n'est que militaire, n'est qu'un mauvais militaire. 
Un chef se juge à la qualité de son état-major.  
Louis Hubert Gonzalve Lyautey, Maréchal de France.  



 

FRUITS ET PRIMEURS   "Au Jardin de Buch" 
"L'Amicaliste" Marc Larroque sous le marché de La Teste.  
Faites-vous connaître avec la carte de l'AAAG.  

Meilleur accueil assuré. 

GÉNÉRALE DES SERVICES ARCACHON 
11 Rue Victor Hugo à La Teste de Buch. Tel 05 57 15 80 33   
ou : mazzocco.s@gdservices.fr Ménage, repassage, bricolage, 

entretien jardin… ouvrant droit à réduction d'impôt. 
M. Mazzocco, membre de l’AAAG, vous réserve le meilleur accueil. 

GROUPE BARRAULT Rechanges autos toutes Marques  
13 Avenue Gustave Eiffel La Teste de Buch Tel : 05 56 54 44 88.  

accorde 20% à 40% de remise selon les pièces.  
Andernos (7 rue Panhard Levassor) et Biganos (11 rue Louis Braille). 

LA MAISON DES OBSÈQUES  Centre funéraire du Bassin 
Sur présentation de la carte AAAG à jour Remise de 10 % 
aux familles des adhérents pour plaques, fleurs, cercueil, 
La Teste de Buch : 180 avenue Denis Papin 05 56 83 20 64. 
Gujan-Mestras : 11A av de Lattre de Tassigny  05 56 54 48 34. 
Arcachon : 14 Bd du Général Leclerc 05.56.22.73.74. 
permanence24h/24h –/7j/7j  : email : cfb@bbox.fr   

SECURITEST Contrôle technique 8 avenue de Bighamton 
33260 La Teste de Buch. Tel 05 56 54 12 32 :  Remise 10 %  

Président :       Jean Boulade  
Vice-Président :      Roger Martin-Fallot 
Vice-Président :      René Léry 
Secrétaire Générale :  Patricia Richou.  
Adjoints : Philippe Masson, Gaëtan Richou  
 et Pascal Martin (informatique) 
Trésorier : Henri Lebraud. Adjoint :  Willy Chiale 
Bulletin d'Informations :   
Directeur de la publication : Jean Boulade,   
Rédactionnel, coordination, mise en page : Georges Billa. 
Comité de rédaction :  
Jean-Louis Ablancourt, Patrick Bissey, André Boisnaud,  
Willy Chiale, René Léry, Pascal Martin, Roger Martin-Fallot,  
Daniel Ressiot, Patricia Richou.  

Site internet : Pascal Martin 
Commission Solidarité Entraide : 
Responsable : Jean-Louis Ablancourt  
Correspondants AG2R : Daniel Ressiot, Jean-Louis Ablancourt 
et Patrick Bissey. 
Commission loisirs et voyages :  
Responsable loisirs : Georges Ciofani.  
Adjoint : Sauveur Énéa 
Responsable voyages : Jacques Demuth.  
Adjoint : Alain Bordères  
Membres : Patrick Bissey, Yves Galois, Michel Le Priol,  
Philippe Masson et Christian Millet.  
Commision travaux  : Sauveur Énéa 

Suite à l'Assemblée Générale du 12 octobre 2021 les membres du Conseil d’Administration ont élu le nouveau Bureau et 
défini les différentes Commissions et Attributions de chacun. 

 C.A. : Jean-Louis Ablancourt, Georges Billa, Patrick Bissey, Jacques Bize, Alain Bordères, Jean Boulade, Willy Chiale,  
Georges Ciofani, Jacques Demuth, Sauveur Enéa, Yves Galois, Henri Lebraud, Michel Le Priol, René Léry,  

Pascal Martin, Roger Martin-Fallot, Philippe Masson, Christian Millet, Daniel Ressiot, Gaëtan Richou et Patricia Richou. 

 

 
Secteur Délégué Adresse Téléphone 

33120 Arcachon Guy Batailley 
André Triffandier 

74 avenue de la République 
Res.Clara 9 allée des Oiseaux 

05 57 72 20 75 
05 56 66 34 44 

33150 Andernos Gilbert Vergereau 2 rue Joachim du Bellay 05 56 82 18 70 
33980 Audenge Claude Ronchi 27 Av. du Bas-Vallon 05 56 26 88 17 

33470 
Gujan-Mestras La Hume 

Jacques Demuth 
Christian Millet 
Jeannot Labarchède  

14 allée de Baguiraout 
22 allée Nicolas Boileau 
13 allée des Camélias  

05 56 66 31 99 
05 56 66 28 38 
05 56 66 47 57  

40160 Parentis Robert Treuil 213 avenue Georges Pompidou 05 58 78 52 38 
40460 Sanguinet Nicole Garcia 59 chemin du Mignon 05 58 78 64 53 
33470 Le Teich Yvon Rigaud 7 chemin des Fougères 05 56 22 80 38 

33260 
La Teste de Buch  

Jean-Louis Ablancourt 
Patrick Bissey 
Henri Lebraud 
Michel Le Priol 
Jean-Claude Lenoir 
Jean-Claude Nadeau 

20 bis rue du Coutoum 
36 rue Béranger 
38 rue Gaston de Foix 
10 rue André Lesca 
54 allée Christophe Colomb 
5 rue Oscar Moureau 

05 57 52 29 10 
06 64 48 61 82 
05 56 66 47 84 
06 71 10 85 48 
05 56 54 13 85 
06 07 76 37 97 

33260 Cazaux Yves Galois 
Danielle Jourdain 

21 rue Raymond Daugey 
33 rue Raymond Daugey 

07 50 43 21 08 
05 56 22 94 93 

40160 Ychoux Annick Cazoulat 2 rue Emile Despax 05 58 82 30 78 

40600 Biscarrosse Jean-Marie Copeaux 44 rue des Jacquots 05 58 78 06 45 

Corrigé : Mots d’ordre  114 
Les chefs des divers postes utilisent leurs calculatrices et 
ils comprennent qu'il suffit de marquer le nombre (on 
peut l’entrer) et de retourner l’appareil pour lire le texte 
sur le cadran. 
Pour samedi : 713705 = SOLEIL – 376135 = SEIGLE 
Pour dimanche : 537638 = BEGLES – 351763 = EGLISE 

« La difficulté attire l'homme de caractère, car c'est 
en l'étreignant qu'il se réalise lui-même…  
Les choses capitales qui ont été dites à l'humanité 
ont toujours été des choses simples... 
La fin de l'espoir est le commencement de la mort. » 

Charles de Gaulle 



 

M arcelle, Germaine ou Pierrette... Nées au sortir de la 
grande guerre dans les années vingt, il n’est rien de 

dire qu'épouses de militaires, elles ont eu une vie très 
mouvementée. La plupart d’entre elles n’avaient que le 
certificat d’étude pour bagage scolaire et travaillaient aux 
champs ou à l’usine.  
Si je vous parle de ces dames, c’est que, fils de l’une 
d’entre-elles, je me sens une certaine légitimité pour retra-
cer à gros traits, par les souvenirs cachés au fond de ma 
mémoire, mais encore tellement présents, ce que fut, au 
travers des vies trépidantes d'épouses de militaires, la vie 
de ma mère, pilote au foyer de notre famille. 
Je suis sûr qu’en épousant son beau soldat elle ne s’atten-
dait pas à vivre cette vie de nomade qui a été la sienne. En 
fait, elle venait de signer, par son acte de mariage, un bail 
avec l’Armée !  
Quitter son travail, sa famille, son lieu de vie n’a pas dû 
être chose facile. Je me souviens très bien du début de la 
vie de couple de mes parents. Pas gai du tout. Le logis ? 
Une vraie masure ! Une petite maison de village dans la 
campagne cognaçaise. Une pièce en terre battue qui ser-
vait de chambre, de cuisine... où l’on vivait à quatre puis à 
cinq en attendant mieux. Mais peut-être y étaient-ils heu-
reux ! Sûrement d’ailleurs ! Pour véhicule, nous avions 
une vieille moto Peugeot, où l’on montait à trois, puis plus 
tard une Celta4 ou Juva4.  
C’était l’époque des familles nombreuses. Quatre, cinq 
enfants par famille était monnaie courante. Il fallait toute 
l’ingéniosité de nos mères pour faire des prouesses tant sur 
le plan vestimentaire que culinaire afin de faire vivre leur 
petite famille. Bien sûr à cette époque, les vêtements pas-
saient de l’un à l’autre. On ne gaspillait pas. Une petite 
retouche de couture et le tour était joué. Il est vrai 
qu’alors, à l’école, les filles apprenaient la couture. Quelle 
aubaine, car il fallait faire très attention, les payes 
n’étaient pas mirobolantes ! 
Je me souviens aussi, qu'au début des années 50, alors que 
nous avions enfin eu un appartement en cité militaire, de 
la machine à laver le linge que nos parents louaient et que 
les dames se passaient de pallier à pallier et de porte à 
porte. Une aide précieuse que cet engin moderne, venu des 
Etats Unis, pour nos mères fatiguées par les 
couches à répétition, dues souvent à Mon-
sieur le docteur Ogino, préconisateur d'une 
méthode contraceptive non dénuée de trous 
dans la raquette ! 
Pour essorer le linge, il fallait le passer entre 
deux rouleaux qu’elles tournaient manuelle-
ment avec leurs petits biscoteaux !  
Les vrais chefs de famille en fait, c’étaient-
elles. Elles n’en avaient pas le titre bien sûr, 
mais trop souvent seules, pour cause de mis-
sions, manœuvres ou autres servitudes mili-
taires, elles en assuraient pleinement le rôle, parfois avec 
un précieux adjoint : le martinet ! 
À chaque fois que l’on évoque avec ces dames, maintenant 
presque centenaires, leur vie d’épouse de militaire, on re-
parle toujours des nombreux déménagements. Vingt, vingt
-cinq parfois, qu'impliquaient les mutations.  

Sur ce sujet cependant, jamais d’amertume dans leurs pa-
roles. Au fil des années, ça devenait une routine bien ré-
glée. C'était l'époque où la France rayonnait encore du 
nord au sud et de l’est à l’ouest de l’Afrique.  
Les mutations s’enchaînant très rapidement, quelle que 
soit la période de l’année, donnaient beaucoup de soucis 
pour le suivi de la scolarité des enfants. En attendant de 
rejoindre leurs époux, elles préparaient le départ : vaccina-
tions, formalités administratives, déménagement : tout 
déplacement pour accomplir ces tâches était souvent un 
vrai parcours du combattant. Peu d’entre-elles avaient le 
permis de conduire. 
 Cependant, c’était toujours un grand plaisir de découvrir 
de nouveaux endroits, notamment aux colonies. L'amitié 
pouvait s'y renouer avec d'anciennes connaissances... le 
bonheur ! À chaque fois une vie nouvelle commençait. 
Tout naturellement, une "grande famille" se formait, des 
liens se nouaient ouse renouaient.  
Alors que la vie en France n’avait pas toujours été facile, 
là-bas, tout devenait plus aisé. "Fatou" était là pour aider à 
faire les corvées ménagères. C’était presque la vie de châ-
teau. C’est à Dakar que nous avons découvert ce qu’était 
un frigo. Un grand luxe ! Il fonctionnait au pétrole ! Hé 
oui ! « C'était tout de même plus cool, au temps des colo-
nies !» Mais si, mais si !  
Comble de bonheur, nous avions pour nous balader, une 
magnifique "Traction avant" : la 15 dans laquelle nous 
montions à 12 ! (4 adultes et 8 enfants), car des amis de 
Cognac nous y avaient rejoints !  
C’était l’époque des T6, des vieux JU52 et des alouettes 2 
que l’on transportait dans le ventre du Nord Atlas que l’on 
appelait la "Grise" et du premier "poser" de la merveil-
leuse Caravelle, sur le sol Sénégalais.  
C'était aussi le cinéma en plein air à Ouakam, les fêtes de 
Noël dans les hangars de la Base, les mariages, les bals au 
mess des sous-officiers où nos parents "s’éclataient" sur 
une danse du balai ou du tapis.  
Dans les vieux bus au nez arrondi qui nous menaient à 
l’école, on chantait à tue-tête : « adieu Dakar cabane bam-
bou, où nous avons tous fait les fous ». Il faut l’avoir vécu 
pour comprendre et apprécier tous ces moments merveil-

leux passés loin de notre cher pays.  
Le voyage de retour Dakar – Paris se faisait 
en Nord Atlas assis sur des banquettes laté-
rales en toile, séparées au centre du cargo par 
nos bagages ; ça ne s’oublie pas ! Ni le bruit 
assourdissant des deux moteurs d’ailleurs !   
J’ai souvent évoqué et comparé ma vie no-
made avec celle de mes amis qui n’ont ja-
mais bougé de l’endroit où ils sont nés et je 
me dis que j’ai eu bien de la chance de vivre 
tous ces moments. Merci Papa !     

Mais si je suis évidemment certain que ces périodes pas-
sées aux colonies faisaient partie des meilleurs moments 
vécus par les femmes de militaires, nous ne pouvons que 
les saluer très bas pour tous les sacrifices consentis et 
qu'elles consentent encore aujourd'hui. 

Jean Louis ABLANCOURT 

Aucune lutte ne peut aboutir sans que les femmes y participent aux côtés des hommes.  
Il y a deux pouvoirs dans le monde. L'un celui de l'épée, l'autre celui de la plume.  

Il en existe un troisième plus fort encore que les deux premiers : celui des femmes.  Malala Yousafzai 



N é à Limoges le 14 mai 1898, il restera au service de la 
France, de 1917 à 1957 et décèdera à l'âge de 82 ans, 

le 19 septembre 1980, à Neuilly-sur-Seine. Ses funérailles 
ont eu lieu dans la cour d'honneur de l’hôtel des Invalides. 
Il est inhumé dans sa ville de naissance, au cimetière de 
Louyat à Limoges.  
Première guerre mondiale, 
Il s’engage dans les rangs de l’Armée 
Française et rejoint le 4e régiment de 
dragons en 1917 où il réussit le con-
cours d’entrée de l’école d’officiers 
de Saint-Cyr.  
En février 1918, l'aspirant Valin re-
joint le 3e régiment de chasseurs 
d'Afrique. Il est gazé à la bataille de 
l'Aisne.  
Après cette "grande guerre", sous-
lieutenant au 16e régiment de Dragons 
en 1919, puis, en 1920, il passe un an 
à l'école de cavalerie de Saumur. 
Promu lieutenant, il est affecté 
au 21e régiment de spahis marocains au Levant fran-
çais puis rejoint le 22e régiment de spahis marocains au 
Maroc.  
Avec cette unité, il participe à la guerre du Rif en 1925. Il 
rejoint l’année suivante à Rambouillet le 4e régiment de 
hussards dépendant de la quatrième brigade de cavalerie 
légère. 
De la cavalerie à l’arme aérienne 
C’est en 1926 que Martial Valin choisit l’Armée de l’Air ; 
observateur en 1927 et pilote dès 1928, il se spécialise 
dans le bombardement et le vol de nuit, groupé, sans feux 
et atterrissage dans le noir ou presque ! 
Capitaine en 1929, commandant d'escadrille, il entre en 
1930 à l'État-major de la 12e Brigade Aérienne 
à Chartres (future BA 122) et rejoint ensuite le 3e bureau 
de l’État-major de l’Armée de l’Air. 
Nommé commandant, affecté à la 33e escadre aérienne en 

1938, il vole en 1939 sur Potez 63. Il y sera blessé en ser-
vice commandé, suite à un atterrissage forcé. 
Affecté à la Mission Militaire Française à Rio de Janei-
ro au début de 1940, il rallie la France Libre, mais ne peut 
rejoindre le Royaume-Uni que le 26 mars 1941. Colonel, il 
remplace le vice-amiral Muselier qui a commencé à for-
mer les Forces Aériennes de la France Libre dès juin 1940. 

Il en devient le chef en juillet 1941.  
Il crée aussitôt les groupes de 
chasse Île-de-France et Alsace.  ainsi 
que les groupes de bombarde-
ment Bretagne et Lorraine. 
Général de brigade aérienne en août 
1941, il prend alors des responsabili-
tés politiques, au Comité National 
Français en qualité de commissaire 
aux Forces Aériennes. Jusqu’en 
1944, Valin réorganise successive-
ment le transport aérien militaire 
français, puis, les unités de parachu-
tistes, à cette époque rattachées à 
l’Armée de l’Air. Elles s'illustreront 

en Lybie, en Crète avant de participer glorieusement à la 
libération de la France. 
Bravant l'interdiction du commandement allié, il participe 
à plusieurs missions de guerre. Ainsi, il prend part, le 4 
août 1944 au bombardement de la "poche de Falaise", 
comme mitrailleur de queue ! 
Libération de Paris en août 1944. 
Envoyé en France, Valin prend la tête de quelques milliers 
d'hommes des Forces Françaises de I'Intérieur, arrive à la 
porte d'Orléans aux côtés du général Leclerc et participe 
activement à la libération de Paris. 
Promu au grade de général de corps aérien en 1945, il est 
nommé en mars 1946 chef de la Délégation Militaire Fran-
çaise au Comité d’État-majors des Nations Unies.  
Il occupe après février 1947 le poste d’Inspecteur Général 
de l’Armée de l’Air où il demeure jusqu'en 1957. 

  

Un compagnon de la Libération est un membre de l'Ordre de la Libération, créé le 16 novembre 
1940 par le général de Gaulle en tant que "chef des Français libres" pour « récompenser les per-
sonnes ou les collectivités militaires et civiles qui se seront signalées dans l'œuvre de libération de la 
France et de son Empire ». 
L'Ordre est forclos depuis le 23 janvier 1946. 1 061 croix de compagnons ont été accordées à  
1 038 personnes, 5 communes (Paris, Île-de-Sein, Nantes, Grenoble et Vassieux-en-Vercors) et 18 
unités combattantes dont 2 bâtiments de guerre. 
Parmi les 1 038 compagnons, 10 % n'avaient pas vingt ans en 1939. 271 ont été nommés à titre pos-
thume. Le plus jeune, mort à 14 ans, est Mathurin Henrio. 73 sont  étrangers ou Français nés étran-
gers, de 25 nationalités différentes. Parmi les plus célèbres, on peut citer Dwight D. Eisenhower et le 
roi Mohammed V du Maroc.  
George VI, roi du Royaume-Uni et Winston Churchill ont été décorés après la forclusion de l'ordre. 
La promotion 2018-2021 de l’École Spéciale Militaire de Saint-Cyr porte le nom de « Compagnons 
de la Libération ». (Extraits de Wikipédia) 

Difficile de choisir parmi les 1 038 Compagnons de la libération, ceux qui vont figurer dans notre petit journal. Nous 
en avons choisi deux. Il s'agit du général d'Armée Aérienne Martial Valin très connu des Anciens que nous sommes 
pour la plupart et, s'il n'est pas une figure légendaire, comme Guynemer ou Saint-Exupéry, il incarne, au premier 
chef, l'indispensable esprit de résistance. Le lieutenant Hubert Germain, quant à lui, héros parmi les héros Français, 
fut, après un des plus glorieux épisode militaire, maire, député, puis ministre des P.T.T.  "Dernière braise ardente de 
l'Ordre de la Libération", toute sa vie vouée au service de notre Nation, il est, à 101 ans, le 1038ème parti retrouver ses 
Compagnons, signant ainsi une des plus glorieuses pages de notre Histoire.                                                             (LR) 

Charles De Gaulle, Philippe de Scitivaux, 
René Mouchotte, Martial Valin (Wikipédia) 

 

PhotoWikipédia 



En 1961, le général Martial Valin, remet à la chan-
teuse résistante, Joséphine Baker, les insignes de la Légion 
d’Honneur et la Croix de guerre avec palme. 
Par décret du 4 août 1954, le général Valin a été maintenu 
à vie, en 1ère section du cadre de l'État-major Général, 
ayant commandé en chef, devant l'ennemi. 
Membre du Conseil Supérieur de l'Air de 1946 à 1968 et  
du Conseil Supérieur des Forces Armées en 1955, 1957 et 
1959, il totalisait 5 000 heures de vol, dont 1 000 de nuit. 
Grand-croix de la Légion d'Honneur le 30 juin 1949; 
Compagnon de la Libération par décret du 7 juillet 1945. 
Croix de guerre 1914-1918. 
Croix de guerre 1939-1945 avec 3 palmes. 
Médaille de la Résistance avec rosette. 
Croix du combattant. 
Croix du combattant volontaire. 
Médaille interalliée 1914-1918. 
Médaille commémorative de la guerre 1914-1918. 

Médaille commémorative de la guerre 1939-1945. 
Médaille commémorative des services volontaires dans la 
France libre. 
Médaille coloniale avec agrafe « Maroc 1925 ». 
Médaille de l'Aéronautique. 
Officier des Palmes académiques 
 
Intitulés des décorations étrangères :  
Commandeur de l'Ordre royal de Léopold avec palme 
(Belgique) 
Croix de guerre 1914-1918 (Belgique) 
Croix de guerre 1940-1945 (Belgique) 
Commandeur de la Legion of Merit (États-Unis) 
Chevalier commandeur de l'ordre du Bain (Royaume-Uni) 
Ordre de l'Amitié des peuples (URSS) 
Croix de guerre 1939-1945 (Tchécoslovaquie) 
Grand Officier de l'ordre du Lion blanc (Tchécoslovaquie) 
Commandeur de l'ordre de la Couronne (Yougoslavie) 
Ordre de l'Armée populaire (Yougoslavie). 

H ubert Germain, était le dernier survivant des Compa-
gnons de la Libération.  

Il nous a quittés le 12 octobre 2021. 
« Cet homme enthousiaste, passionné qui ne doutait pas 
lorsque le devoir l'appelait. Le premier devoir, ce n'était 
pas d'être Français, mais de se battre 
pour la France ». (Marc Menant) 
Né le 6 août 1920 à Paris, fils d'un 
général des troupes coloniales, l'an-
cien colosse de 1m 90 âgé de près 
de 101 ans a fini ses jours en fau-
teuil roulant dans sa chambre médi-
calisée des Invalides, considéré par 
tous comme Le VIP des Invalides.  
Maxime Germain, le père d'Hu-
bert, général d'armée, était issu 
d'une famille de paysans pauvres. 
Ayant réussit Polytechnique, il choi-
sit l'Armée. Il y fera carrière dans 
"la Coloniale". Héros d'Hubert jus-
qu'à son dernier souffle, le fils va 
donc suivre ce père galonné au gré 
des mutations qu'impose le métier. Il 
y découvrira d'autres pays, d'autres 
peuples. Ce père qui lui apprend la boussole, les étoiles, et 
tout ce qui peut servir dans une vie militaire, lui imposera 
la discipline ( car plus ou moins bien consentie, le gamin 
n'étant pas dénué de caractère !) et lui met dans la tête : 
« Un jour, toi aussi tu feras la guerre ! »  
C'est à 19 ans qu'il entend le discours du Maréchal Pétain 
invitant les Français à déposer les armes. Or son père est 
fidèle au Maréchal. Chef de Cabinet lorsque Pétain était 
ministre de la guerre, il croit encore au "héros de Verdun". 
Mais le fils ne veut rien entendre. Il confiait à l'AFP en 
2017 qu'il passait le concours d'entrée à l'école de Santé  
Navale de Bordeaux : « lorsqu'au bout de 5 minutes je me 
suis dit, mais qu'est-ce que tu fais là ?... Je me suis levé en 
disant à l'examinateur : Je pars faire la guerre ! » 
Il se précipite à Saint-Jean-de-Luz. Dans le port, le jeune 
homme trouve l'Arrandora Star, qui s'apprête à convoyer 
des soldats polonais vers l'Angleterre. Il monte à bord 
avec trois camarades et arrive à Londres le 24 juin 1940.   
Il y a 81 ans, ce n'est pas l'Appel du 18 juin qui l'a décidé. 

"On ne va pas recommencer ce cinéma-là, personne ne l'a 
entendu, l'appel ! (...) On a tous entendu ce laïus effrayant 
du maréchal Pétain, disant qu'il fallait terminer la guerre 
et déposer les armes. Ça a été un choc".  
Le souvenir de sa première rencontre avec de Gaulle, 

cet été là, est intact : « Il s'arrête 
un instant, me regarde et me dit : 
Je vais avoir besoin de vous. 
Quand, à 20 ans, vous vous ra-
massez ça en pleine figure, dans 
le désastre général qui est là, il y 
a quelque chose qui vous 
émeut…! » 
Engagé dans les premiers au sein 
des Forces Françaises Libres 
(FFL), Hubert Germain est affec-
té sur un cuirassé, où il suit les 
cours d'élève officier de marine.   
La journée, il étudie entre les 
alertes, la nuit il participe à la 
défense antiaérienne contre les 
raids allemands.  
Au printemps 1941, il rejoint en 
Palestine la 1ère division fran-

çaise libre destinée à combattre au Levant. Il intègre en-
suite la Légion Étrangère et combat en Libye.   
« Enfant, je me disais que c'est ce que je devais toujours 
rechercher dans ma vie : le plus difficile », confiait-il dans 
"Espérer pour la France", un livre d'entretiens avec Marc 
Leroy paru en 2020.  
Chef de section antichars, il se distingue lors de la bataille 
de Bir-Hakeim en juin 1942. Ils étaient 3 700 contre 
quelques 35 000 hommes et 70 chars de Rommel.  
Ils devaient tenir 3 jours, ils ont tenu 14 jours sous 
quelques 2 000 bombes et 42 000 obus. 
C'est Hubert Germain et sa section qui ont été chargés de 
tracer le chemin de sortie parmi les mines. Notre héros 
sera cité à l'ordre de l'armée.  
Il combat ensuite en Egypte (El Alamein), en Tunisie et 
débarque en Italie.  
Blessé à Ponte Corvo, il est évacué sur Naples où il est 
alors décoré de la Croix de la Libération par le général 
de Gaulle fin juin 1944.  

Mont Valerien Wikipédia 
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Avantages particuliers et non négligeables de la Retraite du Com-
battant et autres. Une conseillère vous recevra sur rendez-vous à 
l'AAAG les mardis 8 février, 8 mars, 5 avril, 3 mai et 7 juin. 
Non encore adhérents à cette mutuelle ? Téléphonez à l'AAAG. 

 

 
Thierry Duparc, Marie-Madeleine Giraud, Maria-Christina 
Gréco, Mireille Le Berre, Alain Poirrier, nous ont rejoints.  

Bienvenue au sein de l'AAAG. 

Pour des informations personnelles précises :  
– Prenez connaissance du guide "ETRE UNEO" que vous avez reçu.  
– Si vous n'y trouvez pas la réponse, contactez un de ses représentants :     
  – Rédouane Louaazizi Tel : 06 70 23 68 05.  
     Email : r.louaazizi@groupe-uneo.fr 
     Permanence BA 120 Cazaux.  
  – Delphine Thébault en poste au CEL de Biscarrosse. 
    Tel : 06 14 84 81 15 Mail : delphine.thebault@intradef.gouv.fr 

 

 
Jean-Victor Carrère, Philippe Castaing, Michel Giraud, 
Laouari Hadjar et Jeanne Legrand nous ont quittés. Nos 
pensées vont aussi vers tous ceux qui sont touchés par 
ces disparitions à qui nous adressons nos plus sincères 
condoléances. 

 

 
Adhérents : N'oubliez pas de joindre à votre cotisation AAAG, 
une enveloppe timbrée pour le retour de votre nouvelle carte. 

Membres de droit        carte blanche écriture bleue     17€ 
Associés de droit        carte blanche écriture orange    13€ 
Parrainés                     carte blanche écriture verte       18€ 
Les membres non affiliés à l'AG2R doivent régler leur 
cotisation avant le 22 avril, date de l’A.G. 2022.  
La cotisation de l'AG2R sera prélevée au cours de la 1ère 
quinzaine de janvier 2022 : 
– Moins de 65 ans : 51,92 €.             –  65 ans et plus : 65,51 € 

N'oubliez pas de nous communiquer tout change-
ment d'adresse postale,  

internet, numéro de téléphone fixe,  
mobile, même sur liste rouge...  

Ces données restent confinées chez nous.  
Merci . 

Débarquement de Provence en août 1944.  
« Arrivé sur la plage, je tombe dans le sable et je pleure 
comme un enfant : j'avais retrouvé mon pays ».   
Puis il combat pour la libération de Toulon, de la vallée 
du Rhône et de Lyon et prend part aux campagnes des 
Vosges et d'Alsace.  
Nommé aide de camp du général Koenig, commandant 
les forces françaises d'occupation en Allemagne, le 
lieutenant Germain est démobilisé en 1946.  
Attaché de direction dans une entreprise de produits 
chimiques, il sera maire de Saint-Chéron (Essonne) de 
1953 à 1965. Député de Paris en 1962, ministre des 
PTT de 1972 à 1974 puis ministre chargé des relations 
avec le Parlement, avant de diriger la Société Française 
de Télédistribution.  
De l'ordre des Compagnons de la Libération, fon-
dé par le général de Gaulle, il disait notamment :  
« Nous étions les braises ardentes et l'Ordre de la Libé-
ration s'est donné pour mission de garder ces braises 
ardentes en témoignage de cette époque". Voilà mon rôle 
pour le peu de temps que j'ai à vivre encore : à tous les 
jeunes qui aspirent à travailler pour une France belle, 
forte, saine, je suis apte à leur en donner un message ».   
Hubert Germain, dernier survivant, est inhumé au 
Mont-Valérien, lieu des martyres de la Résistance. 
Sources : journal L'Express et Wikipédia. 
 

Le général d'armée, Maxime Germain, resté fidèle au ma-
réchal Pétain, mais jugé peu sûr par Vichy, a été mis à la 
retraite en 1942. Arrêté par la Gestapo en 1944, il sera 
déporté au château d'Eisenberg en République Tchèque. 
« En 1945, lorsque Hubert apprend que son père revient 
en France, il organise en gare de Cannes une section en 
armes, afin que les honneurs lui soient rendus à son 
arrivée. C'est un fantôme décharné qui le regarde à 
peine, un homme vacillant. 
À 101 ans, Hubert évoquait encore ce père, en estimant 
que pour les gestes héroïques qui avaient été les siens, 
pour la France, il n'avait peut être pas été digne d'être 
le fils qui doit tout à ce père, ce père qui l'avait armé 
pour être un héros ». ( De Marc Menant en oral) 
«  Il faut souligner l'héroïsme d'Hubert Germain dans 
cette histoire et l'humilité devant une période que l'on a 
tendance parfois à classer entre les gentils et les mé-
chants pour plus de facilité. Ce que je trouve magni-
fique c'est cette capacité qu'il a eu à 20 ans : l'homme 
qu'il admire le plus au monde, ne va pas l'empêcher de 
faire un autre choix. C'est incroyable, vraiment. Je suis 
fascinée par l'admiration qu'il avait pour son père et 
l'importance de l'esprit critique et de l'écoute de la jeu-
nesse quand à 20 ans, il fait un choix qui n'aurait pas 
été celui du père qu'il admirait absolument. »  
(De Charlotte d'Ornéllas en oral) 

Plus ne suis ce que j'ai été, 
Et plus ne saurais jamais l'être. 
Mon beau printemps et mon été 
Ont fait le saut par la fenêtre. 
Amour, tu as été mon maître, 

Je t'ai servi sur tous les Dieux. 
Ah si je pouvais deux fois naître, 

Comme je te servirais mieux.  
Clément Marot 1496-1544 

Sur sa demande, seul le conjoint survivant marié au 
défunt peut y prétendre.  
Elle représente, selon les régimes, 50%, 54% de la re-
traite du défunt et ou 64% de certaines complémentaires. 
Nous n'allons pas entrer ici dans le détail du calcul de 
cette pension, compte tenu de la complexité, du nombre 
de régimes (42) et des conditions particulières dans cer-
tains de ces régimes : âge, ressources, etc. 
En cas de remariage, dans certains régimes, la pen-
sion sera calculée au prorata du nombre d'années de 
mariage avec le défunt . 
Pour plus amples informations renseignez vous auprès de 
vos caisses de retraite. 

 



 

 …  

  Animation et Aambiance AAAG,  
Apéritif : Kir Alsacien, Choucroute garnie,  

Munster, Tarte aux fruits, Vin Riesling, Bière à la tireuse, Café.  
 

                                                Date limite d'inscription jeudi 27 janvier 2022.     Voir bulletin ci-joint. 
26 € 

 

A vant le début du loto, le représentant de la municipa-
lité de La Teste de Buch, nous a demandé, avec l'ac-

cord de notre Président, d'observer une minute de silence 
en mémoire du restaurateur assassiné la veille. Celle-ci a 
été effectuée avec une solennité certaine. 
Quelques 180 personnes ont participé à notre loto de fin 
d'année dans la salle des fêtes de Cazaux.  
Patricia au micro et Jean-Louis au boulier, ont parfaite-
ment maîtrisé ces moments de grande convivialité. 
On ne dira jamais assez combien tout ceci n'existerait pas 
sans le dévouement constant de nos bénévoles. Combien 

 
Q uarante-quatre d'entre nous étaient à Mont 

de Marsan pour la visite du musée aéro mili-
taire, organisée conjointement par l'AAAG 

et l'UNC d'Arcachon.  
Reçus par le responsable du musée "Espace Ro-
zanoff", implanté sur la  BA 118, nous avons pu, 
en 2 fois 2 heures, voir à l'extérieur la collection 
d'avions de chasse allant du Mystère IV A au 
Mirage 2000, puis, dans l'ancien mess sous-
officier, une grande partie du matériel aérien et 
de l'armement en service de 1914 à nos jours. 
Journée réussie, avec garbure landaise, repas 
servi dans le musée. Merci à Christian Millet, 
instigateur et organisateur de cette visite. Merci aussi à Jean-Michel Botella, notre chauffeur bénévole et aux trois 
membres du musée qui ont assuré, ce samedi, la belle visite de ce site, fruit d'un travail admirable.         André Boisnaud 

 

 

d'heures ont été nécessaires à la prospection, la préparation, et l'aménagement de la salle ?...   C'est dimanche vers 2 
heures du matin, qu'ils ont, après nettoyage, regagné leurs pénates, riches du travail accompli en commun.  
Vous remercier est bien peu de choses au regard de tout cela. Soyons en conscients.                                                      LR            

 

 

V ingt d'entre nous fêtaient Noël, en communion avec l'Amicale 
des Anciens de la Légion Étrangère de Parentis en Born, de-

vant la belle crèche vivante et sonore, ci-contre, évoquant les ba-
tailles de Syrie en 1941 et la mémoire d'Hubert Germain. 
Repas parfait. Il se déroula dans une ambiance décontractée, émail-
lée de moments où la "Tradition Légion" prend des accents solen-
nels emplis d'émotion. Aussi, avec "le Boudin" et "La Poussière", de 
beaux chants de la Légion, furent chantés avec une rare intensité.  
Notre trésorier-adjoint, Willy Chiale, s'est vu remettre à titre excep-
tionnel, des mains du général Henry Clément-Bollée, la médaille 
convoitée de la Fédération des Sociétés d'Anciens de la Légion 
Etrangère, en présence de Madame Alexandra Haget, conseillère 
municipale correspondante Défense, représentant Madame Marie-
Françoise Nadau, maire de Parentis en Born. 

Merci à Franck Lemonnier, président  de l'AALE des Landes pour cette belle journée aux accents de la France.  (GB) 


